
 

  

  

 

 

  

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
En pleine canicule, nouvelle coupure d’eau pour la base PREJ de Lille. Encore une 
fuite sur le réseau. Pendant ce temps, les eaux usées débordent du côté des ERIS 

: le système d’évacuation est affaissé, obligeant à faire intervenir régulièrement 
une société de curetage. Et pour couronner le tout, la porte des vestiaires du PREJ 

ne ferme même plus… 
 

Voilà à quoi ressemble le quotidien de nos collègues. Des locaux vétustes, trop petits pour 

accueillir tout le monde. Pour rappel, ils travaillent encore dans les anciens logements de fonction 

de la prison de Loos. Cela fait vingt ans qu’on nous promet un site neuf. Vingt ans de promesses, 
et toujours rien. 

 

FO Justice le dit clairement : IL Y A URGENCE. 

Les agents n’en peuvent plus de subir ces conditions indignes. 
 
Nous demandons que ce projet immobilier devienne UNE PRIORITÉ NATIONALE : 
 

✓ Reconstruction complète des bases PREJ et ERIS, 
✓ Création d’un centre régional de formation, 
✓ Mise en place d’un dojo, d’un stand de tir, 
✓ Ainsi que l’implantation d’une brigade cynotechnique,  

Absente chez nous dans le Nord. 
 
 
 
 
 
 

IL NE FAUT PAS ABANDONNER  

LE DOMAINE DE LOOS !



Oui, Vendin fait beaucoup parler. Mais pendant ce temps, à Loos, ON 
LAISSE CREVER À PETIT FEU des structures essentielles. Ce n’est plus 
acceptable ! 
 
Et en attendant les plans, les promesses et les maquettes PowerPoint, on exige 
du concret, TOUT DE SUITE : 
 

✓ Des travaux de maintenance immédiats et d’ampleurs, 
✓ Le rétablissement de l’eau, 
✓ La remise en état des canalisations, 
✓ Et malheureusement… Des « ALGECO » en nombre suffisant 

Faute de mieux pour travailler enfin dans des conditions décentes. 

 
Ce projet, ce n’est pas un CAPRICE. C’est une nécessité. 

Surtout avec l’arrivée prochaine de dix collègues supplémentaires. 

Il permettrait aussi de recruter et donc soulager la pression qui pèse sur nos équipes de 

formation, déjà débordées entre les FAE, les formations continues et la gestion des élèves. 
 

Trop, c’est trop. Il faut agir. Maintenant.  

Et malgré les restrictions budgétaires ! 
 

Le domaine de Loos ne doit plus être la 
grande oubliée de la pénitentiaire et du 

ministère ! 
 


